
 

 

 

LIENS FRATERNELS 

Réf : * Lecture du Livre   des Proverbes  :  9, 1-6 
         * Psaume                                 :  33 

         * Lecture  de la lettre aux Éphésiens  :  5, 15-20 

         * Évangile selon Saint Jean                :  6, 51-58 
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   «««   Le PainLe PainLe Pain   de Vie »de Vie »de Vie »   
 En lisant la Sainte Écriture, nous constatons que la nourriture tient une 

place importante, depuis la Création jusqu’à l’Apocalypse.  

 Aujourd’hui la Sagesse nous invite : « Venez, mangez de 

Mon pain, buvez le vin que J’ai préparé » tout pourrait s’arrêter 
là : une nourriture terrestre, mais ce n’est pas terminé : « Prenez 

le chemin de l’intelligence ». Le psaume 33 lance aussi : « Goûtez 

et voyez comme est bon le Seigneur ». La nourriture fait vivre, 

donne les moyens de grandir ; il nous faut donc alimenter notre 

corps, en prendre soin, l’apôtre Paul le dira aussi.  

 Allons plus loin, le corps est le temple de l’Esprit. La nourriture doit être 

matérielle mais aussi spirituelle, le Seigneur le rappellera : « L’homme ne vit 

pas seulement de pain mais de toute parole qui sort de la bouche de Dieu ».  

L’âme doit être rassasiée et abreuvée. Jésus, le Verbe de Dieu fait chair, se fait 

Lui-même nourriture : « Je suis le Pain vivant descendu du Ciel, si quelqu’un 

mange de ce Pain, il vivra éternellement ». Le grand moyen de passer du        

matériel au spirituel est la Foi. Il nous est nécessaire de voir l’Invisible et pour 

cela d’alimenter notre vie spirituelle. Dieu nous a créés corps et âme.  

 Nous donnons beaucoup de temps au sport : activités physiques,           

manuelles, sportives, les Jeux Olympiques viennent de nous le rappeler, mais 

qu’en est-il de notre alimentation spirituelle ? Pour un grand nombre d’entre 

nous c’est le temps des vacances, il serait peut-être judicieux de faire une       

relecture de notre vie et voir comment nous pourrions mieux donner à boire et à 

manger au spirituel qui sommeille en nous : une participation plus fréquente à la 

messe dominicale, lire la Bible, l’Évangile, prier ; si nous cherchons nous     

trouverons la nourriture dont notre âme a besoin : disons avec Marcel LÉGAUT, 

un penseur de notre temps : « la vie spirituelle se nourrit de ses fruits ». 

 Quant à nous, approchons-nous de Celui qui se donne dans Son            

Eucharistie, vrai Pain de Vie, car Il nous aime, Il se donne Lui-même. Amen.   

 

Père Jean-Marie TEXIER 

Dans ce  numéro… 
P. 2 :  Pain de Vie 
P. 3 : Saint-Bernard et l’humilité. 



 Du côté de Dieu et des hommes : les signes des temps 
         
  

Pain de ViePain de ViePain de Vie   

 Après avoir nourri la foule 

en multipliant les pains, Jésus   

s’esquive pour passer sur l’autre 

rive, et là, rejoint par la foule, Il 

invite à dépasser la faim matérielle 

pour rechercher la faim spirituelle, 

celle qui peut combler nos vies. À 

la foule attentive, Il 

déclare alors qu’Il est : 

« le Pain de Vie ». 

 Comment cela ? 

L u i ,  l e  p e t i t           

c h a r p e n t i e r  d e         

Nazareth ? les gens 

sont dubitatifs, mais 

les disciples qui ont vécu de longs 

mois avec Jésus, qui se sont       

attachés à Lui ne comprennent pas 

encore bien la subtilité du message, 

cependant ils lui restent fidèles. 

Mais quand dans la synagogue de 

Capharnaüm, Jésus déclare « qui 

mange ma chair, qui boit mon 

sang… aura la vie éternelle » les 

gens crient au fou ! 

 O n  p eu t  co m p r e n d r e        

l’indignation des Juifs de l’époque, 

car en effet c’est au-delà de la    

raison ! De fait, un grand nombre 

de ceux qui suivaient Jésus depuis 

quelque temps, ceux qui s’en    

tiennent à la logique, finissent par  

 

Le quitter ; mais les disciples     

stupéfaits, semblent se résigner à 

accepter l’inacceptable, ils font 

confiance, ils gardent Foi en Jésus, 

on se souvient des paroles de   

Pierre : « À qui irions-nous, Tu as 

les paroles de la vie éternelle » ; 

c’est plus tard, le soir 

du Jeudi saint qu’ils 

auront confirmation 

par les signes de la 

Sainte Cène, de la   

réalité effective, la 

concrétisation des   

paroles de Jésus, juste 

avant le Sacrifice de sa Vie,       

l’aboutissement de l’Amour.  

 L’Eucharist ie reste un      

mystère pour le commun des    

mortels : Dieu dans un morceau de 

pain ! Il faut dépasser la raison 

pour adhérer au mystère de la Foi, 

et c’est bien le Corps Sacré de   

Jésus que nous mangeons pour 

nourrir notre âme : le concret de 

l’hostie se sublime dans le         

spirituel : l’Amour. Ainsi la      

multiplication des pains se      

transforme en « Pain de Vie » et 

annonce déjà le Golgotha et     

l’Eucharistie.  

Pierre LABASLE 

 



   Nos pierres vivantes  Nos pierres vivantes  Nos pierres vivantes       

Saint Bernard et l'humilitéSaint Bernard et l'humilitéSaint Bernard et l'humilité   

 Quelques années après son entrée à Cîteaux, Bernard est 

envoyé à Clairvaux dont il devient l'abbé à 

vingt-cinq ans. Il commence son              

enseignement par un traité : « Des degrés 

de l'humilité et de l'orgueil ». Cet             

enseignement fondamental pour toute vie 

chrétienne le premier devoir de l'homme est 

de connaître sa condition par rapport à 

Dieu. En fait, il décrit là les degrés de     

l'orgueil, plutôt que ceux de l'humilité ! 

 Toute l'existence de Bernard, toute son 

expérience, toute son action apostolique se 

développent sous le signe de l'humilité. Dans une lettre, il se 

dira « inutile serviteur de Dieu ». Même aux pieds de Notre-

Dame, il est un pauvre, un petit chien. 

 Et quand Bernard prêche, il prêche à tous l'humilité. Il 

n'est ni un théologien spéculatif, ni un théoricien de la vie     

spirituelle ; il décrit moins les voies que parcourent les âmes à 

la recherche de Dieu qu'il n'enseigne les moyens les plus sûrs 

pour progresser dans Son Amour. Le centre de la vie spirituelle, 

c'est l'amour. Mais le secret pour que cet amour naisse,       

grandisse, s'épanouisse, c'est l'humilité. En cela, il est bien à 

l'école de saint Benoît ! Et il n'aura pas peur de recommander 

cette même humilité à l'un de ses anciens fils devenu pape. 

 

 

Frère Étienne GOUTAGNY 



 NOS INFORMATIONS 

Collecte de dons Paroisse de Trois-Mares  
 

En prévision de la fête paroissiale du 8 septembre 2024, L’AMMI sollicite votre 

générosité pour la kermesse. Tous les dons seront les bienvenus. 

Contacter :   Rose-Marie HOARAU  : 0692 61 31 07  

  ou Danielle TURPIN :     0692 68 49 62. 

Pique nique partage à l’Étang Salé 
Proposé par l’A.F.C. le Dimanche 1er Septembre au centre de vacances de la 

Commune du Tampon. Départ à 8h00, trajet de ramassage habituel en           

commençant par le chemin Doudou. Animations toute la journée pour enfants et 

adultes. 

Bus : 13€ / Contact : 0692 12 15 74 ou 0692 57 05 12. 

La Famille Marie Mère de Tendresse  
vous invite à une journée de ressourcement le jeudi 29 août 2024, au 23ème, 

Plaine des Cafres. 

Thème : « Allons à la pêche ! » 

À travers la parabole du pêcheur, Danielle Bourgeois nous explique que nous 

sommes un filet de pêche pour le Seigneur. Croyons-nous sincèrement, que par 

notre prière, notre silence ou nos souffrances, Dieu ira chercher quelqu'un ? 

Notre souffrance offerte a du prix aux yeux de Dieu. 

" Venez à ma suite, et je vous ferai pêcheurs d'hommes". Matthieu 4, 19. 

La journée commence dès 8h 30 et se terminera à 15h30. 

Pour inscription et pour tout autre renseignement, merci d'appeler  

Colette au 0692 69 75 34 ou Marlène au 0692 60 04 87. 

Le Service Diocésain du Catéchuménat  
 

organise une rencontre diocésaine autour de la mystagogie, la méthode           

d’éducation à la foi pour conduire les nouveaux baptisés et confirmés de l’année 

vers le mystère chrétien. Pour qui ? Les prêtres et accompagnateurs des initiés. 

Quand ? Le dimanche 25 août de 8h30 à 16h00. Où ? A la paroisse Notre    

Dame du Bon Secours (7 rue Sainte-Vivienne à Sainte-Suzanne), Quartier-

Français. 

Au programme : intervention du diacre Jacky TÉVANÉ (Baptisés et confirmés 

pour s’engager dans la vie de l’Église) ; messe en fin de matinée ; rencontre avec 

des membres des différentes Commissions Diocésaines dans l’après-midi ; 

« envoi en mission » en fin de journée. 

Prévoir son casse-croûte pour le midi.  

Invitation signée par le père Rodolphe Emard au nom de l’équipe diocésaine.  


